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Dans la region des aretes d'absorption, on devrait obtenir
une dispersion anormale dejä ä des distances relativement
grandes des deux cotes de l'arete d'absorption, ceci aussi bien

d'apres la theorie de Lorentz que d'apres Celle, plus recente,
de Kallman et Mark 1, dans laquelle on remplace le resonnateur

par un Systeme d'oscillateurs supplementaires repartis d'une

fagon continue, Systeme tire de l'allure des coefficients d'absorption.

Pour verifier ceci, nous avons fait, pour le cuivre aussi

bien que pour le nickel, des mesures qui etaient ecartees de

l'arete des deux cotes de 10.1 Cr11 cm seulement. L'allure
de d est des deux cotes parfaitement normale jusqu'ä cette

distance, quoique, d'un cöte de l'arete (1 < Aft), S soit un

peu plus grand que de l'autre (X). Nous ne savons pas encore

comment se fait le passage par l'endroit de l'arete meme, mais

en tout cas le domaine de la dispersion anormale est beaucoup
plus restreint que ne l'auraient fait supposer les theories ac-
tuelles.

M. Wehrli (Bale). — Theorie de la chute cathodique et Fare

electrique.

L'auteur indique un Systeme de 10 equations qui sont valables

pour tout le domaine des decharges spontanees, continues. En

partageant le domaine de la chute cathodique en deux parties,
comme suit, la loi d'energie fournit les relations suivantes:

ä la surface de cathodes:

iu + f+u4 +w1+w, + w, - i+v,. + i? (1)

devant la cathode, dans l'espace rempli de gaz:

T-u, ± W, + &W, + (1+ - I+)V, + 1JVJ- I+U+ (2)

pour les deux parties reunies:

I (U + ut) W, + w3 - I+V7. + I. + IJVJ - I+U+ (3)

Dans ces formules, on a les symboles suivants : I l'intensite
totale du courant, U la chute de tension le long de la cathode,

1 Annalen d. Physik, 82, p. 585 (1927).
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1+ les porteurs de charge positive traversant la chute

cathodique U&, Wx le courant d'energie de (1) ä (2), W2 la

perte de chaleur de la cathode, W3 les autres pertes de chaleur

(convection, etc.), Vj le potentiel d'ionisation du gaz, le
travail d'emission des electrons de la cathode, I- les particules
negatives traversant la chute cathodique, I- le courant negatif
1+ le courant positif; l'indice d indique que la variable en

question est k prendre dans la surface-limite d vers la colonne
de decharge, et Uj sont les vitesses moyennes de translation

des particules negatives et positives (en volt) dans la

direction de l'axe des x (axe de decharge), gq et g2 sont des

coefficients numeriques compris entre 0 et 1, pour lesquels on

a la relation: g1 + g2 1. De (1), (2) et (3) on tire:

1+ + I- I .• (4)

Ud s'obtient k partir de la mobilite des ions u, de la charge

specifique e/m et du champ electrique E^:

U" ^E.,. 300 volt (5)

Avec les limites x 0, U 0, et pour x d, U Uä, E Ed,

l'equation de Poisson conduit a la relation suivante:

L',
C'

(2 + l)kr.,+

4_7+ i2+Vi+<

+ (i + <)—^dl ~El+t

(6)

si on pose pour les vitesses des ions positifs la relation:
v+ CiE^, ou Cx et I designent des constantes. it est la

moyenne de la densite du courant qui determine la charge

spatiale dans le domaine de la chute cathodique. Pour cette

grandeur, on a la relation:

1+ f:+ df ;+. F (1)

lorsque it ne depend que de a: et F represente la section

moyenne de la decharge entre 0 et d. Le courant positif total se

compose de deux parties, selon:

1+ 1+ + I"ja (8)
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Le second terme neutralise le courant negatif, a indiquant
le rapport entre les vitesses des porteurs de charges negatives
et positives. En tenant compte de remission cathodique par
incandescence i^(T), on a

r- i~ + ^(T) (9)

T signifiant la temperature absolue de la tache cathodique et
i^(T) representant p. ex. la fonction de Richardson. I- est la
partie du courant negatif, qui se forme par collisions des ions

ou des molecules.

L'equation (6) sert comme point de depart pour la discussion
Ides cas particuliers I et Ed 0 (theorie de E. Bräuer et

K. Compton) et I 1.

L'equation (3) a ete appliquee ä 1'arc au tungstene dans de

l'azote et verifiee par l'experience. Pour la chute cathodique,
on obtient l'equation:

w -I- VV
D< - rru +'

Conclusions. — 1° La chute cathodique diminue d'une fagon
continue des grandes valeurs qu'elle a dans la decharge par
effluve aux petites de la decharge par arc; la transition se fait
dans le domaine de l'arc.

2° Pour de fortes intensites de courant, la chute cathodique
tend vers une valeur limite.

3° Si on peut representer la deperdition de chaleur W2 + W3

par une fonction lineaire, la fonction Ufc(I) sera une hyperbole.
4° La chute cathodique est fonction de la deperdition calo-

rique k la cathode, partant de la forme de la cathode; eile

augmente avec l'augmentation de cette deperdition.
5° La chute cathodique est d'autant plus grande que le

travail d'emission <p des electrons de la cathode est plus grand
et que la tension d'ionisation du gaz V, est plus petite.

A. Cotti (Zurich). — Recherches sur la structure (Run alliage
<Valuminium et de magnesium. (Le texte de cette communication

n'est pas parvenu au secretariat.)
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